
Testé Positif (1 Pierre 1.3-9) 

Béni soit Dieu, le Père de notre Seigneur Jésus-Christ! Conformément à sa grande bonté, il nous a fait 

naître de nouveau à travers la résurrection de Jésus-Christ pour une espérance vivante, 4 pour un 

héritage qui ne peut ni se détruire, ni se souiller, ni perdre son éclat. Il vous est réservé dans le ciel, à 

vous 5 qui êtes gardés par la puissance de Dieu, au moyen de la foi, pour le salut prêt à être révélé 

dans les derniers temps. 

6 C'est ce qui fait votre joie, même si maintenant, puisqu'il le faut, vous êtes pour un peu de temps 

attristés par diverses épreuves. 7 Ainsi, la valeur éprouvée de votre foi – beaucoup plus précieuse que 

l'or, qui est périssable et que l’on soumet pourtant à l’épreuve du feu – aura pour résultat la louange, 

la gloire et l'honneur lorsque Jésus-Christ apparaîtra. 8 Vous l'aimez sans l'avoir vu, vous croyez en lui 

sans le voir encore et vous vous réjouissez d'une joie indescriptible et glorieuse 9 parce que vous 

obtenez le salut de votre âme pour prix de votre foi. 

 

Aujourd’hui, en pleine deuxième vague de coronavirus, nous entendons beaucoup parler de chiffres, 

entre autres de la quantité de nouveau cas positifs à la Covid-19. Des dizaines de milliers de 

personnes, chaque jours, sont testées positives.  

Les tests servent à savoir où en est. Au niveau national, les tests servent à savoir où on en est avec 

l’intensité de circulation du virus ; et à un niveau personnel, les tests servent à savoir si on fait partie 

ou pas des malades.  

Les tests sont très important pour savoir où on en est, mais aussi pour savoir vers où on va. Si le 

nombre de personnes testées positives augmente considérablement, le gouvernement doit prendre 

des mesures pour endiguer la circulation de la maladie. Si mon test personnel est positif cela 

implique que je doive me confiner chez moi, le communiquer à mon médecin traitant et qu’un 

traçage soit effectué parmi les personnes que j’ai côtoyées les derniers jours.  

Les tests, en principe sont importants. De même que les tests à l’école ou à l’université. Ils servent à 

savoir où on en est et vers où on doit aller. Par rapport à la foi, il en va de même. Le verset 6 du 

chapitre 1 de cette première épitre universelle de l’apôtre Pierre nous dit, « même si maintenant, 

puisqu'il le faut, vous êtes pour un peu de temps attristés par diverses épreuves. » 

Nous sommes en train d’être testés. Notre foi est testée. Et comme dit Pierre « il le faut ». C’est 

impératif que nous soyons testés pour savoir où on en est et vers où on doit aller. Le test de notre foi 

est nécessaire et inévitable, puisque sans test nous ne pouvons pas savoir où on en est par rapport à 

notre relation avec Dieu, par rapport à notre confiance en Dieu, par rapport à notre espérance de vie 

éternelle, par rapport à notre engagement avec la proclamation de l’Evangile.  

Il faut qu’on soit testé pour savoir où on en est dans notre cheminement dans la foi, en tant 

qu’individu, mais aussi en tant qu’église nous sommes testés pour savoir où on en est, comme 

paroisse, comme région, comme synode.  

Il faut qu’on soit testé, et nous sommes en train d’être testés, sans aucun doute. L’apôtre Pierre dit 

qu’il faut passer par « diverses épreuves », comme l’or est purifié par le feu à très hautes 



températures. Les diverses situations éprouvantes sont ce feu purificateur. Le feu qui brule les 

impuretés et par lequel on obtient un or pur. Les épreuves n’ont jamais été des moments 

réjouissant. Ce sont plutôt les moments durs, les situations difficiles que nous devons traverser, ce 

qui nous blesse, ce qui nous fait mal, ce qui nous bouscule, ce qui nous fait réfléchir, ce qui nous fait 

nous questionner sur nos priorités, nos projets, notre foi.  

Il le faut, c’est inévitable. Nous devons être testés, et nous sommes en train d’être testés. 

Maintenant notre foi est testée. Aujourd’hui toute cette situation autour de l’épidémie, des risques 

de morts, des contraintes et restrictions à nos libertés, tout ceci sert comme une épreuve pour savoir 

où on est et vers où on va aller. A Cette épreuve du coronavirus s’ajoute ces derniers jours la 

situation des attentats terroristes. Une situation qui nous bouscule, qui blesse, qui fait mal, qui nous 

fait réfléchir, qui nous fait nous questionner sur nos croyances et notre foi aussi.  

Avec ce que nous vivons dans notre quotidien, chacun d’entre nous est en train d’être testé. Dieu 

profite de ces situations pour nous tester, pour nous tester nous, et toute l’humanité. Car ce test est 

aussi un appel. Un appel à revenir vers Dieu, un appel à la repentance, un appel à chercher Jésus-

Christ.  

Il faut que nous soyons éprouvés. Il faut que nous soyons testés. Il faut que nous soyons appelés. Ce 

n’est pas agréable, mais il le faut. Ces diverses épreuves nous attristent, comme dit l’apôtre Pierre. Le 

moment de l’épreuve n’est pas le moment le plus réjouissant. Ce n’est pas le moment où l’on profite 

au maximum de la foi et de notre relation avec Dieu. Mais cela fait partie de notre vie chrétienne. 

Celui qui vous dit que le chrétien ne souffrira jamais est un menteur. La Parole de Dieu dit qu’il le 

faut. Il faut que nous subissions diverses épreuves tout au long de notre vie.  

Ne vous méprenez pas. Ce n’est pas qu’il faut les chercher. Mais il faut être prêt, ferme dans la foi, 

pour quand le moment du test arrivera. Mais regardez ce qu’ajoute l’apôtre dans son message : il 

parle du temps de l’épreuve en disant « pour un peu de temps ». Il faut savoir que, ainsi comme 

l’épreuve arrive inévitablement dans nos vies pour nous tester, pour nous purifier, il faut savoir aussi 

qu’elle ne durera pas longtemps. Il y a toujours une sortie à chaque moment éprouvant. C’est une 

promesse de Dieu. Ces difficultés ne sont pas là pour nous détruire mais pour nous tester, pour 

savoir où on en est et pour nous aider à voir vers où on va.  

Ces difficultés sont temporaires. Sachons-le. Au niveau personnel, mais aussi au niveau de l’église. 

Notre synode ne passe pas par son meilleur moment, semble-t-il. Ce moment difficile est aussi un 

moment purificateur, et quand nous aurons pris conscience que ce qui nous arrive nous bouscule, 

nous fait réfléchir, parfois nous blesse au sein de l’église, est une épreuve nécessaire, et qu’une fois 

cette prise de conscience effectuée nous commençons notre parcours de repentance, de 

réconciliation, notre parcours de retour à Dieu et à sa volonté pour son église, nous commençons 

notre parcours vers une église encore plus fidèle et plus engagée avec la mission, plus engagée avec 

l’évangélisation, nous surmonterons cette épreuve, nous sortirons plus que vainqueur en Jésus-

Christ, notre église aura été une nouvelle fois purifiée, testée et guidée par son Seigneur. 

Au niveau personnel aussi. Sachez-le. Les épreuves sont temporelles. Notre vie ne passe pas par son 

meilleur moment ? Ce moment difficile est aussi un moment purificateur, et quand nous aurons pris 

conscience que ce qui nous arrive nous bouscule et nous fait réfléchir, est une épreuve nécessaire, et 

qu’une fois cette prise de conscience effectuée nous commençons notre parcours personnel de 



repentance, notre parcours de retour à Dieu, notre parcours vers une vie encore plus fidèle et plus 

engagée avec la mission, plus engagée avec l’évangélisation, alors nous surmonterons aussi cette 

épreuve, nous sortirons plus que vainqueur en Jésus-Christ, notre foi aura été une nouvelle fois 

purifiée, testée et guidée par notre Seigneur. 

 

Assure-toi d’être testé positif à la foi. Que les épreuves te révèle où tu en es et vers où tu dois aller.  

Que les épreuves te fassent écouter l’appel de Dieu. Que les épreuves te purifient et te rapproche de 

ton sauveur.  

Qu’est-ce qui doit ressortir de l’épreuve ? Si quand l’épreuve arrive, on baisse les bras, on se 

décourage, on abandonne notre chemin dans la foi, on ne participe plus au réunions de l’église, on 

prie de moins en moins, on étudie la Parole de Dieu de moins en moins, la foi fini par s’éteindre.  

alors le test sera négatif. Pas de foi.  

Par ailleurs le test peut donner aussi un faux-positif. Si dans l’épreuve on se centre davantage sur soi-

même, si on pense que nous avons les capacités et les forces suffisantes pour nous en sortir sans 

Dieu, si on pense qu’on n’a pas besoin de Dieu, ni de sa parole, ni de son église, on pense que la 

résilience suffit et que nous pouvons nous remettre de tout par la seule force de notre volonté, 

extérieurement il semblera que l’épreuve a été surmonté. Nous verrons une personne courageuse, 

une personne confiante, mais sans Jésus-Christ. C’est pourquoi je parle de faux-positif, parce 

qu’extérieurement il semble que tout va bien, mais cette personne n’est pas sortie de l’épreuve, elle 

est encore dedans. Faux-positif parce qu’il semble qu’elle va bien, mais sans Jésus-Christ c’est un 

échec total du test.  

Bien sûr que la difficulté décourage, elle blesse, elle fait mal, elle nous fait nous questionner sur ce 

que l’on croit, elle nous fait nous questionner sur la volonté de Dieu, la sagesse de Dieu et même 

l’amour de Dieu. Tout cela nous bouscule. On peut alors soit baisser les bras et abandonner (test 

négatif), soit essayer de s’en sortir tout seul (faux-positif), soit s’accrocher à Jésus-Christ, sa croix, son 

alliance et ses promesses. Si à la fin de l’épreuve nous sommes plus proche de Jésus-Christ, 

davantage engagés avec lui et la mission qu’il nous a confié, si à la fin de l’épreuve notre confiance en 

Dieu et notre espérance ont augmenté, si à la fin de l’épreuve nous nous réjouissons d’être enfants 

de Dieu en Christ, si nous nous réjouissons de la grâce de Dieu en Christ, si nous nous réjouissons 

d’avoir été éprouvés, cela veut dire que notre teste est positif.  

L’apôtre Pierre dit que la foi approuvée a pour résultat la louange, la joie et le salut de l’âme. Voilà 

vers où on doit aller quand nous sommes éprouvés. Si dans l’épreuve nous nous tournons tout de 

suite vers Jésus-Christ, nous allons vers lui, nous nous accrochons à lui, son alliance et ses promesses, 

l’épreuve sera plus courte. Et quand nous serons capables d’exprimer notre louange sincère, d’un 

cœur véritablement joyeux, pour le salut que Dieu nous a offert en Jésus-Christ, nous aurons alors 

surmonté l’épreuve.  

Il ne s’agit pas de simuler une louange avec une joie fictive. On peut tromper ceux qui sont autour de 

nous, mais ça n’a aucun sens. Pourquoi faire croire aux frères et sœurs en Christ que nous allons bien 

si nous sommes éprouvés. Il n’y a aucune honte à être testé. Dieu dit qu’il le faut ainsi, que tous les 

croyants passent par le test et pas qu’une seule fois, pour savoir où ils en sont et vers où ils vont.  



Si nous avons honte d’admettre que notre foi est faible à un moment donné, nous passerons à côté 

de l’aide que Dieu nous pourvoit à travers les frères pour surmonter l’épreuve. Nous passerons à 

côté des prières d’intercession de nos frères. Nous passerons à côté des paroles d’encouragement et 

de consolation de nos frères.  

 

Nous sommes tous testé. Pas de la même façon, mais testé quand même. Il est nécessaire qu’il en 

soit ainsi. Il faut savoir que l’épreuve se surmonte en s’approchant de Jésus-Christ. Pour les non-

chrétiens ça n’a pas de sens, mais pour nous qui connaissons son œuvre de réconciliation, nous qui 

savons qu’en Jésus-Christ Dieu est maintenant notre Père céleste, nous qui savons qu’en Jésus-Christ 

tous nos péchés sont pardonnés et que rien ne s’interpose entre l’amour de Dieu et nous, nous qui 

savons qu’en Jésus-Christ nous avons le soutien du Saint-Esprit et qu’il nous garde et nous confirme 

dans la foi, nous qui savons que dans le sacrement de la Sainte Cène la grâce est renouvelée, le salut 

confirmé, la paix assurée, pour nous qui savons tout cela, Jésus-Christ est la sortie de toute épreuve. 

Aller vers Jésus-Christ a beaucoup de sens. Et en Jésus-Christ nous devenons des personnes 

courageuses et confiantes.  

Dernier mot sur le message de l’apôtre Pierre : il dit « Vous êtes gardés par la puissance de Dieu au 

moyen de la foi (en Jésus-Christ). » L’épreuve est comme un feu qui purifie l’or. Mais si la chaleur 

monte trop, même l’or peut être détruit par le feu. Mais nous les chrétiens, nous qui faisons 

confiance à Jésus-Christ pour la vie sous la grâce de Dieu, nous comptons avec la puissance de Dieu 

pour nous garder.  

La puissance de Dieu nous assure que l’épreuve ne nous détruira pas. La puissance de Dieu nous 

assure qu’en Jésus-Christ nous serons plus que vainqueur et que nous surmonterons toute épreuve 

qui se présente. Soyez courageux et confiants en Christ.  

Assurez-vous d’être testé positif. Maintenez les doutes à distance. Isolez-vous de la peur, ne la laisser 

pas rentrer dans votre esprit. Faite confiance à la puissance de Dieu en Jésus-Christ. Faite confiance à 

la grâce de Dieu en Jésus-Christ. Faîte confiance avant l’épreuve, pendant l’épreuve et après 

l’épreuve, et vous constaterez que Dieu ne déçoit ni n’abandonne jamais.  

La Paix de Dieu qui surpasse toute intelligence garde votre cœur et vos pensées en Jésus-Christ pour 

que tout doute soit dissipé, pour que vous puissiez surmonter en lui toutes les épreuves, et pour que 

vous puissiez profiter de la vie éternelle. Amen.  

Pasteur françois Lara 

 


